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LES PERSONNAGES DU VOYAGE DANS LE TEMPS

Chers 

amis 

rongeurs, 

mon 

nom 

est 

Stilton, 

Geronimo 

Stilton, 

et 

je 

vais 

vous 

raconter 

une 

aventure 

vraiment 

assouris-

sante

! 

Mais 

procédons 

dans 

l’ordre

: je vais d’abord vous pré-

senter mes amis

!

Dynamique et sportive, ma sœur 

Téa 

est 

l’envoyée 

spéciale 

du 

journal que je dirige, l’Écho du 

rongeur. Elle adore les voyages 

et l’aventure

!

C’est 

un 

rongeur 

FARCEUR

qui 

est 

parfois 

vraiment 

insup-

portable. 

Son 

passe-temps

favori, 

c’est 

de 

me 

faire 

des 

farces… 

mais 

c’est 

mon 

cousin, 

et je l’aime bien

!

Traquenard Stilton

Téa Stilton

Geronimo Stilton








Ah, 

Benjamin

! 

C’est 

vraiment 

mon neveu préféré

: il est tendre

et 

affectueux

… 

Il 

rêve 

de 

devenir 

un 

grand 

journaliste… 

comme moi

!

Inventeur

génial, 

le 

pro-

fesseur 

Volt 

se 

consacre 

à 

des 

expériences scientiﬁques en tout 

genre. Cette fois, il a construit la 

Porte 

du 

Temps 

et 

de 

l’Espace 

pour VOYAGER dans le temps

!

C’est la meilleure amie de Benja-

min, une petite rongeuse gaie et 

vive… et même un peu trop vive 

parfois

! Mais, je l’avoue… elle est 

sympathique et irrésistible !

Pandora Woz

Benjamin Stilton

Ampère Volt








MES VOYAGES DANS LE TEMPS

Chers amis rongeurs,

Je vais vous raconter une histoire 

à 

couper 

le 

soufﬂe

: 

un 

nouveau 

voyage 

dans 

le 

temps

! 

Ce 

n’est 

pas 

la 

première 

fois 

qu’avec 

mes 

amis 

nous 

voyageons dans le temps et l’espace grâce 

aux inventions du professeur Volt…

Avec 

le 

Ratonautilus, 

la 

première 

machine 

à 

voyager 

dans 

le 

temps 

inventée 

par 

Volt, 

nous 

sommes 

allés au temps des dinosaures, dans 

l’Égypte 

antique 

et 

dans 

la 

Bri-

tannia 

du 

Moyen 

Âge, 

et 

nous 

en 

avons 

vu 

de 

toutes 

les 

couleurs! 

Des 

stégosaures, 

des 

forêts 

juras-

siques, des momies, des pharaons, 

des châteaux et des chevaliers…

RATONAUTILUS








SOLARYA

Puis 

le 

professeur 

Volt 

a 

inventé 

Solarya, 

une 

machine 

à 

voyager 

dans 

le 

temps 

plus 

évoluée, 

et 

nous sommes partis pour un autre 

voyage. Nous avons visité la Rome 

antique à l’époque de Jules César, 

découvert 

les 

secrets 

des 

cités 

mayas et dansé dans le palais royal 

de 

Versailles, 

à 

l’époque 

du 

Roi-

Soleil

!

PORTE DU TEMPS ET DE L’ESPACE

Cette fois, le professeur Volt nous 

a 

fait 

venir 

dans 

son 

laboratoire 

ultrasecret 

pour 

nous 

montrer 

sa dernière invention

: la Porte du 

Temps et de l’Espace

! Dans quel 

pays, à quelle époque de l’histoire 

nous conduira-t-elle

? Nous devons 

nous attendre à vivre mille aven-

tures assourissantes

!














MON

NOM

EST

STILTON, 

GERONIMO

STILTON...

Chers 

amis 

rongeurs, 

mon 

nom 

est 

Stilton, 

Gero-

nimo Stilton. Je dirige l’Écho du rongeur, le jour-

nal le plus célèbre de l’île des Souris

!

Ainsi donc, ce soir-là, je sortis de mon bureau fati-

gué, très fatigué, et même très très fati-

gué

! 

Je 

me 

dirigeai 

vers 

chez 

moi, 

en 

traversant 

Sourisia, ma ville…

Une fois arrivé, je fermai la porte et murmurai, ravi

:

–

Enfin chez moi

!

Enfin

chez

moi

!
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Je disais…

Salut !

Je t’explique…

Et voici !
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Viens !

Fiiit !

Quelle soirée !

O

n y va ?

Attends !
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Je grignotai une bonne part de tarte au saint-

nectaire…

Je bus une tasse de camomille…

Je me brossai les dents…

J’enfilai mon pyjama préféré… 

Je 

traînai 

mes 

PANTOUFLES 

jusqu’à 

mon lit…

Je me glissai sous les couvertures…

Et je m’endormis.

Il était 10 heures du soir

!

Mais je me réveillai bientôt en sursaut, car le 

téléphone sonnait.

Je chicotai, inquiet

:

–

Par mille mimolettes, 

qui 

peut 

bien 

télépho-

ner à une heure pareille

?

MON

NOM

EST 

STILTON…

saint







Drinnng!
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GERONIMOOOOOOOO

!

G-E-R-O-N-I-M-O.

Une voix familière hurla

:

–

Geronimoche

!

Je soupirai.

Je l’avais reconnu

: c’était mon 

cousin TRAQUENARD

!

Je dis

:

–

Salut, 

Traquenard. 

S’il 

te 

plaît, 

ça 

te 

dérangerait 

beaucoup 

de 

m’appeler 

par 

mon 

vrai 

nom, 

Geronimo

?

–

Oui 

oui 

oui, 

Gerominou, 

qu’est-

ce que tu fais, tu dors

?

–

Plus maintenant, marmonnai-je, et je te rappelle que 

mon nom, c’est 

Il ricana

:

–

Mais bien sûr, Geronimeuh. 

J’allais protester, mais Traquenard poursuivit

:

–

De 

toute 

façon, 

je 

t’ai 

appelé 

parce 

que 

je 

dois 

te 

Allô

?

D

ring

dring

drin

nng!
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voir demain matin à 9

heures, place

Tarabiscote, 

devant la librairie qui fait le coin.

Je bâillai.

–

D’accord, 

nous 

nous 

verrons 

demain 

matin. 

Pour 

l’instant, je retourne me coucher, bonne nuit.

Je raccrochai et me rendormis.

Il était 11

heures du soir…

Mais le téléphone sonna de nouveau.

Je répondis en bâillant

:

–

Allô, ici Geronimo Stil…

–

Geronimelle, 

ici, 

c’est 

ton 

cousin Traquenard

! Je voulais 

m’assurer 

que 

tu 

avais 

bien 

compris

: la place Tarabiscote, 

c’est 

celle 

qui 

se 

trouve 

der-

rière 

le 

stade, 

celle avec la sta-

tue 

au 

milieu… 

et 

la 

librairie, 

c’est 

celle qui fait l’angle, tu ne peux pas te tromper, entre 

le 

magasin 

de 

pantoufles 

et 

la 

baraque 

qui 

vend 

des

GLACES AU SAINT-NECTAIRE

!

Je soupirai

:

–

Mais 

j’avais 

parfaitement 

compris

! 

Maintenant, 

si 

ça ne te dérange pas, je retourne dormir

!

GERONIMOOOOOOOO!

GERONIMOOOOOOOO!

Pff...

D

ring

dring

drin

nng!

Pff

ff

.

ff

..
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Je raccrochai et me rendormis.

Je 

me 

réveillai 

à 

minuit 

pile, 

parce 

que 

le 

télé-

phone sonnait encore.

Je répondis

:

–

Allô, ici S…

C’était encore mon cousin Traquenard, qui chicota

:

–

Geronimard, 

je 

t’appelle 

pour 

te 

rappeler 

notre 

rendez-vous 

de 

demain

: 

tu 

as 

bien 

mis 

ton 

réveil

? 

Tu 

sais, 

des 

fois, 

on 

oublie de mettre son réveil et on 

ne se lève pas à temps et…

–

Je l’ai bien miiiiiis

! hurlai-

je à tue-tête.

Il ricana

:

–

Pourquoi 

ne 

pas 

avaler 

une 

tasse 

de 

camomille

? Je te trouve un peu nerveux.

–

Je ne suis pas nerveux. Et j’ai déjà pris de la camo-

mille

! En fait, je dormais…

À 3 heures du matin, mon cousin appela de nou-

veau

:

–

Geromini, je te propose un petit QUIZ:

1) QUI dois-tu rencontrer demain? 

GERONIMOOOOOOOO!

GERONIMOOOOOOOO!

D

ring

dring

drin

nng!

Ça

suffit

!
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2) OÙ

?

3) À quelle HEURE

?

Je criai, exaspéré

:

–

C’est toi que je dois rencontrer

! Place Tarabiscote

! 

À 9

heures

!

Il couina

:

–

Bravo, je ne te croyais pas aussi intelligent.

J’étais sur le point d’EXPLOSER:

–

Tu 

veux 

bien 

me 

laisser 

dor-

mir, 

maintenant, 

s’il 

te 

plaît

? 

 J

e

n

’

e

n

p

e

u

x

p

l

u

s

!

À 6 heures, le téléphone sonna

de 

nouveau. 

Je 

décrochai… 

mais 

j’étais 

tellement 

endormi 

que 

je 

me 

donnai 

un 

coup 

de 

combiné 

sur la tête

!

J’avais 

le 

crâne 

qui 

sonnait 

comme 

une 

cloche 

fêlée 

lorsque je balbutiai

:

–

A-allô, q-qui est-ce

?

Mon cousin hurla dans l’appareil

: 

Scrougne

!

Scroo

GERONIMOOOOOOOO!

GERONIMOOOOOOOO!

–

DEBOUUUUUUUUUUUUUUUUUT

!
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Il 

est 

temps 

de 

te 

lever 

si 

tu 

veux 

être 

à 

9

heures place Tarabiscote

! Tu n’as pas envie 

d’arriver en retard, hein

?

Je protestai

:

–

Mais la place Tarabiscote ne se trouve qu’à quelques 

arrêts d’autobus de chez moi

!

Traquenard insista

:

–

Mais 

c’est 

qu’on 

ne 

sait 

jamais

! 

Tu 

pourrais 

te 

BRUˆ

LER les moustaches en prenant ton petit déjeu-

ner, 

te 

RENVERSER 

du 

lait 

dessus 

et 

devoir 

te 

changer 

de 

patte 

en 

cap

! 

L’autobus 

pourrait 

avoir 

Aïe

!

Dring...

drinnng

!

dring

GERONIMOOOOOOOO!

GERONIMOOOOOOOO!
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un pneu crevé, ou tu pourrais déraper sur une 

peau 

de 

banane 

et 

te 

casser 

une 

patte… 

Avec 

toi, 

on 

ne sait jamais

! Tu es vraiment un désastre ambulant, 

cher cousin Geromini

!

J’étais 

trop 

fatigué 

pour 

me 

mettre 

en 

colère 

et 

je 

répondis d’une voix mourante

: 

–

C’est

bon,

j’ai

compris,

je

me

lève

!

GERONIMOOOOOOOO!

GERONIMOOOOOOOO!
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ALORS, TU

NE

ME

DIS

PAS

MERCI

?

La 

nuit 

avait 

été 

a

t

r

o

c

e

 

et 

j’étais 

vraiment 

épuisé

!

Mon 

cousin 

ne 

m’avait 

pas 

laissé 

dormir 

et 

moi, 

j’ai 

besoin 

de 

me 

reposer 

au 

moins 

huit heures par 

nuit

! Je dois retrouver mes forces

: je suis un rongeur 

très occupe’, moi

!

Tant bien que mal, je me lavai et m’habillai à peu près 

correctement.

Il faisait encore nuit. Je regardai ma montre. Il n’était 

que 

7

heures 

du 

matin

! 

J’avais 

deux 

heures 

à 

tuer 

avant le rendez-vous avec Traquenard, et j’étais bel et 

bien e’Veille’. Aussi, je décidai d’aller faire une petite 

C’est si beau, quand la ville s’éveille peu à peu

!

Puis 

je 

fis 

un 

détour 

par 

mon 

kiosque 

à 

journaux 

préféré, 

pour 

acheter 

quelques 

magazines, 

et 

allai 

m’offrir 

un 

copieux 

petit 

déjeuner 

dans 

la 

meilleure 

P

R

O

M

E

N

A

D

E

dans

le

parc

!
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de 

Sourisia

: 

la 

pâtis-

serie Crèmedor

!

Il 

fallait 

que 

je 

retrouve 

des 

forces

: 

je 

suis un rongeur très occupe’, moi

!

Je 

bus 

un 

double 

cappuccino 

saupoudré 

de gruyère râpé…

Je 

sirotai 

un 

verre 

de 

jus 

de 

poire 

au

roquefort…

Et 

j’engloutis 

quatre 

chocolats

farcis à la fondue… 

Euh, comme je l’ai déjà dit… il fallait que je retrouve 

mes forces

: je suis un rongeur très occupe’, moi

!

Je ne sais pas si c’était la promenade ou le petit déjeu-

ner copieux, mais je commençai à me sentir mieux.

Aussi, je me dirigeai lentement vers le lieu du rendez-

vous 

(il 

n’était 

que 

8 

h 

30) 

tout 

en 

pensant 

en 

moi-

même

: 

«

Savoir 

ce 

que 

Traquenard 

a 

de 

si 

important 

à 

me 

dire 

pour 

m’avoir 

empêché 

de 

dormir 

toute 

la 

nuit…

? Bah…

»

ALORS, TU

NE

ME

DIS

PAS

MERCI

?

pâtisserie

Miam

miam

miam

!







Zut !
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J’arrivai 

au 

coin 

de 

la 

place 

Tarabiscote 

à 

la 

seconde 

même 

où 

9

heures 

sonnaient. 

Je 

suis 

un 

rongeur 

très 

PONCTUEL, moi.

Traquenard n’était pas encore là.

Je 

me 

mis 

à 

marcher 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en 

large, 

de 

long 

en large, de long en large, de long en large, de long en 

large… et, chaque fois que j’arrivais au coin, je regar-

dais l’heure

: 

Je ne savais pas si j’étais plus AGACE’ qu’inquiet.

À 

10

h

30, 

mon 

cousin 

Traquenard 

arriva 

en 

sifflo-

tant.

9

h

05…

9

h

10...

9

h

20...

9

h

30...

9

h

45...

10

heures…

10

h

15

!!!!

ALORS, TU

NE

ME

DIS

PAS

MERCI

?
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ALORS, TU

NE

ME

DIS

PAS

MERCI

?

–

Excuse-moi, 

Geronimini, 

mais 

je 

me 

suis 

rendormi. 

Tu comprends, j’ai dû rester éveillé toute la nuit pour 

te 

rappeler 

le 

rendez-vous

! 

Ah, 

si 

je 

n’étais 

pas 

là… 

Alors, tu ne me dis pas merci

?

J’EXPLOSAI

:

–

Moi, je n’ai pas dormi, je suis debout depuis 6

heures, 

je 

tourne 

en 

rond 

depuis 

7

heures, 

je 

t’attends 

depuis 

9

heures et toi, tu… toi, toi…

Il m’interrompit

:

–

Gerominou, 

je 

te 

trouve 

un 

peu 

nerveux, non? 

Arrête de te prendre pour un téléphone en dérangement 

et écoute ce que j’ai à te dire. Je t’ai demandé de venir 

pour une affaire très importante. N’oublie pas, c’est un 

secret, tu ne dois en parler à

Bref, 

j’ai 

vraiment 

besoin 

de 

toi. 

Il 

n’y 

a 

que 

toi, 

Geronimoche, qui puisses m’aider

! 

Je 

soupirai, 

résigné. 

Hélas 

pour 

moi, 

mon 

cou-

sin 

Traquenard 

ne 

connaissait 

que 

trop 

bien 

mon 

personne

personne

personne

personne.

personne
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POINT

FAIBLE

: lorsque quelqu’un me demande 

de l’aide, je suis incapable de dire non

!

Je murmurai donc

:

–

D’accord… Dis-moi ce que je peux faire pour toi

!

ALORS, TU

NE

ME

DIS

PAS

MERCI

?

Écoute…








UNE

MIXTURE

VRAIMENT

INFECTE

Traquenard 

s’engouffra 

dans 

une 

ruelle 

sombre, 

der-

rière la place Tarabiscote.

Il 

souleva 

le 

rideau 

de 

fer 

de'glingue’

d’un 

garage 

désaffecté et chicota, fièrement

:

–

Voici mon LABORATOIRE SECRET!

Malheur 

de 

malheur, 

Traquenard 

s’était 

mis 

dans 

la 

…

bah

!

Voici

mon

laboratoire

secret!








tête 

de 

devenir 

inventeur 

et 

savant, 

tout 

comme 

le 

professeur Volt

!

J’essayai de lui dire quelque chose, mais il me coupa

:

–

Geronimâtre, 

regarde 

un 

peu 

ce 

que 

ton 

cousin 

a 

fabriqué! 

Tu 

ne 

t’y 

attendais 

pas, 

hein? 

Je 

vais 

devenir 

RICHE, TRÈS RICHE, RICHISSIME!

J’étais 

un 

peu 

choqué

: 

le 

but 

de 

la 

SCIENCE, ce 

n’est pas de s’enrichir

!

J’allais 

le 

lui 

dire, 

lorsqu’il 

brandit 

sous 

mon 

museau 

une 

C

H

O

P

E

 

remplie 

d’un 

horrible 

liquide 

ver-

dâtre et puant.

 

UNE

MIXTURE

VRAIMENT

INFECTE








–

Allez, 

bois, 

fais-le 

pour 

l’amour 

de 

la 

Science

! 

Il 

faut 

bien 

que 

quelqu’un 

essaye 

ma 

merveilleuse 

invention, 

je 

ne 

peux 

pas 

la 

commercialiser 

comme ça, tu te rends compte, si quelqu’un se sentait 

mal

!

J’étais vraiment exaspéré

:

–

Pourquoi 

pourquoi 

pourquoi 

moi

? 

Si 

seulement 

je 

savais ce que tu as mis dedans

! Et si c’est moi qui me 

sens mal, tu y as pensé

?

Mais il insista encore, comme si de rien n’était

:

–

Allez, ne fais pas d’histoires

! Bois, Geronimol

!

C’est alors que j’explosai

:

 

UNE

MIXTURE

VRAIMENT

INFECTE

A

llez, bois !

A

llez,

bois

!








–

Ça 

suffit, 

je 

te 

le 

dis 

pour 

la 

dernière 

fois, 

je 

m’ap-

pelle Geronimo, compris

? 

Mais, tandis que j’avais la bouche ouverte, il me bou-

cha le nez et me fit avaler tout le contenu de la chope. 

Aaargh, c’était horrible

!

Je restai là, hébété, les yeux écarquillés.

Puis je marmonnai, terrorisé

:

–

Et m-maintenant, qu’est-ce q-qui va m’arriver

?

G

E

R

O

N

I

M

O

O

O

O

O

O!

 

UNE

MIXTURE

VRAIMENT

INFECTE

Aa

argh

!!
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–

Eh 

bien… 

en 

fait… 

je 

n’en 

sais 

rien

! 

répondit 

mon cousin. Et puis, excuse, c’est bien pour cela que je 

t’ai fait boire mon invention. Ça pourrait… faire pous-

ser 

les 

cheveux, donner des boutons 

verts

ou 

des

CORS AU PIED

ou bien encore…

–

Pardonpardonpardon

?! 

hurlai-je. 

Tu 

es 

en 

train 

de 

me dire que tu ne SAIS pas quels effets devrait avoir 

cette mixture

? J’espère que tu SAIS

au moins ce que 

tu as mis dedans

!

Il répondit

:

–

Bah, une pincée de ceci, une pincée de cela…

 

UNE

MIXTURE

VRAIMENT

INFECTE

Q-qu’est-

ce

q-qui

va

m’arriver

?








J’étais furieux

:

–

Et tu te prends vraiment pour un savant

?

Puis je laissai échapper un petit rot

:

–

Burp

!

Mon estomac commença à gargouiller et mon museau 

me démangeait…

 

UNE

MIXTURE

VRAIMENT

INFECTE

Ça

pourrait

faire

pousser

les

cheveux…

…

ça

pourrait

donner

des

boutons

ve

rts…

…

ou

des

cors

au

pied

!
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UNE

EXPÉRIENCE

SCIENTIFIQUE… 

OU

PRESQUE

!

Je me précipitai devant un miroir et poussai un cri de 

désespoir. 

J’avais 

le 

museau 

couvert 

de 

boutons 

verts

!

Tout en me grattant furieusement, je protestai

:

–

Regarde 

ce 

que 

tu 

as 

fait 

avec 

ta 

prétendue 

e

x

p

e'

i

e

n

c

e

r

 «

scientifique

»

!

Puis 

je 

m’enfuis 

en 

courant, 

avant 

que 

mon 

cousin 

n’ait 

l’idée 

de 

se 

servir 

encore 

de 

moi 

comme 

d’un 

cobaye. J’appelai un 

TAXI et me fis conduire aussitôt 

à 

l’Écho 

du 

rongeur. 

Je 

m’enfermai 

dans 

mon 

bureau 

et dis à ma secrétaire que je ne voulais voir personne, 

sous aucun prétexte.

Ma 

secrétaire 

eut 

pitié 

de 

moi 

et 

alla 

m’acheter 

un 

tube 

de 

crème 

qui, 

petit 

à 

petit, 

fit 

disparaître

les 

boutons et la démangeaison.

Je 

poussai 

un 

soupir

de 

soulagement 

et, 

au 

même 

moment, j’entendis frapper à la porte. 








Ça

 gratte !








34

Quelques secondes plus tard, je vis pointer 

à 

la 

porte 

le 

museau 

de 

mon 

petit 

neveu 

Benjamin

!

–

Je peux entrer, tonton

?

Il poursuivit

:

–

Traquenard 

m’a 

téléphoné. 

Il 

m’a 

dit 

qu’il voulait s’excuser auprès de toi

!

Je répondis

:

–

Cette fois, il a vraiment exagéré

! Il se prend pour un 

savant 

alors 

qu’il 

n’est 

qu’un

DE'TRAQUE’. 

Regarde 

un peu dans quel état il m’a mis à cause de ses expé-

riences stupides

!

Il chicota

:

–

Tu 

as 

raison

! 

Traquenard 

devrait 

prendre 

des 

cours 

avec le professeur Volt, qui est un vrai savant

!

Je m’exclamai, enthousiaste

:

–

Bravo, Benjamin, ça, c’est une bonne idée

!

Je 

pris 

mon 

téléphone 

portable 

et 

envoyai 

au 

pro-

Q

à

B

–

I

–

 

UNE

EXPÉRIENCE

SCIENTIFIQUE…

Tu

sais

bien

que

tu

es

toujours

le

bienven

u!

–

Bien

suˆr,

mon

cher

Benjamin

!
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fesseur 

un 

sms sur sa ligne téléphonique privée 

hypersecre`te.

 

UNE

EXPÉRIENCE

SCIENTIFIQUE…

 *Votre Ami Affectionné Geronimo Stilton.

Cher professeur Volt, 

j’ai besoin d’aide 

parce que Traquenard 

fait des expériences 

scientifiques absurdes.

VAA GS*

VRRRRRR...

VRRRRRR...

VRRRRRR...

VRRRRRR...

VRRRRRR...
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UNE

EXPÉRIENCE

SCIENTIFIQUE…

Quelques minutes plus tard, mon téléphone vibra.

C’était 

un 

message 

du 

professeur

Volt: 

il 

nous 

donnait 

rendez-vous 

le 

soir 

même 

au 

pied 

du 

M

O

N

T

 

P

L

U

H

A

U

K

S

A

Y

A

P

A.

Son message disait

:

Je compris aussitôt.

Le professeur était prêt à nous faire partir pour un nou-

veau 

voyage 

dans 

le 

temps

! 

Quelle 

émotion

! 

Quelle 

époque allions-nous visiter cette fois

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

Venez tout de suite

! 

Vous prendrez des 

leçons avec les grands 

maîtres… du passé

!








Le mont Pluhauksayapa est 

le point culminant de l’île des 

Souris. Il se trouve dans le parc 

national pour la défense de la 

nature, à quelques kilomètres 

au nord-ouest de Sourisia.








LE

SECRET

DU

PROFESSEUR

VOLT

J’appelai 

Téa 

et 

Traquenard, 

et 

Benjamin 

invita 

son 

amie 

Pandora 

Woz 

à 

se 

joindre 

à 

nous, 

mais 

il lui recommanda de n’en parler à personne

: en effet, 

ce n’était pas un voyage comme les autres, c’était une 

mission

secre`te !

Il faisait nuit quand nous arrivâmes au pied de la mon-

tagne.

Chuuut

!

Professeur

Volt

!
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LE

SECRET

DU

PROFESSEUR

VOLT

La 

route 

finissait 

sur 

une 

esplanade 

où 

se 

trouvait 

l’entrée 

d’une 

ancienne 

mine 

d’or. 

Téa 

et 

Pandora 

étaient 

en 

train 

de 

parler 

du 

nouveau 

jean 

brodé 

de 

petites perles de Téa quand j’aperçus, dans l’obscurité, 

la silhouette de mon ami le professeur 

Volt,

qui 

nous 

fit 

signe 

de 

le 

suivre 

en 

silence. 

Nous 

mon-

tâmes avec lui dans un vieux wagonnet de mine, qui 

démarra 

à 

toute 

vitesse 

et 

s’élança 

dans 

une 

descente

 

vertigineuse 

au 

cœur 

de 

la montagne. 

Puis nous prîmes un ascen-

seur 

de 

cristal 

qui 

nous 

fit 

descendre 

encore 

plus 

bas. Quand ses portes s’ou-

vrirent, 

nous 

nous 

retrou-

vâmes 

devant 

une 

porte 

métallique peinte en jaune.

Un 

écriteau 

blanc 

et 

rouge 

était 

apposé 

près 

de la porte. À côté se trou-

vaient d’étranges et MYSTE'

RIEUX

instruments.

Le professeur murmura

:

–

Et 

maintenant, 

mes 

amis, 

admirez 

mon 

système 

de 

du 

nouveau 

jean 

brodé 

de 

d j’aperçus, dans l’obscurité, 

le professeur 

Volt,

tt

uivre 

en 

silence. 

Nous 

mon-

eux wagonnet de mine, qu

quii 

t 

s’élança 

dans 

une 

u 

cœur 

de 

n-

s 

s 

u-

u-

e 

et 

ès 

u

Au

secouuuurs

!

O

hhhh!

Whao

u!








sécurité

spécial anti-curieux! 

Je 

suis 

seul 

à 

pouvoir 

entrer ici, parce que le système est en mesure 

de m’identifier

!

Une voix métallique dit

:

–

VEUILLEZ

VOUS

PRÉPARER

À

LA

RECONNAISSANCE…

Volt 

approcha 

les 

y

e

u

x

 

d’un 

instrument 

spécial, 

qui 

examina 

longuement sa rétine. Puis le professeur posa le pouce 

droit 

sur 

une 

plaque, 

qui 

reconnut 

ses 

empreintes 

digitales.

digitales.

 

LE

SECRET

DU

PROFESSEUR

VOLT

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

LECTEUR

RÉTINIEN

SYSTÈME

DE

RECONNAISSANCE

D’ADN

LECTEUR

D’EMPREINTES

DIGITALES

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

?

ENTRÉE INTERDITE

ACCÈS RÉSERVÉ

AUX PERSONNES AUTORISÉES
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Enfin, 

un 

instrument 

particulier 

lui 

arracha 

un 

poil 

de 

moustache, 

l’exa-

mina et reconnut son ADN, c’est-à-dire 

son 

code 

génétique, 

qui 

est 

différent 

pour tous les êtres vivants.

La voix métallique poursuivit

: 

–

RECONNAISSANCE

TERMINÉE.

VOUS

ÊTES

VRAI-

MENT

LE

PROFESSEUR 

VOLT

! 

BIENVENUE, 

PROFESSEUR.

On 

entendit 

un 

sifflement, 

un 

déclic 

métallique 

et 

la 

porte 

s’ouvrit 

sur 

le 

laboratoire hypersecret d’Ampère Volt

!

Lorsque nous pénétrâmes dans la pièce, 

nous 

avions 

le 

cœur 

qui 

battait 

très 

très 

fort. 

Le 

laboratoire 

était 

rempli 

d’étranges 

machines 

qui 

ronronnaient

:

BZZZZZZ...

Je demandai, curieux

:

–

Professeur, avec quelle machine allons-nous voyager 

dans le temps, cette fois

?

Le professeur s’exclama

FIÈREMENT

:

–

Avec 

ma 

nouvelle 

invention. 

Suivez-moi, 

je 

vais 

vous la montrer

!

 

 

 

LE

SECRET

DU

PROFESSEUR

VOLT








Venez !

Ohhhh…

Génial !
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Puis 

il 

nous 

conduisit 

dans 

un 

coin 

caché 

du 

labo-

ratoire, 

pressa 

un 

bouton, 

et 

une 

drôle de porte 

ronde 

sortit 

du 

sol, 

entourée 

de 

deux 

anneaux 

de 

titane et vibrant comme si elle était vivante. Je tendis 

l’oreille. Elle émettait un très léger ronronnement

: 

BZZZZZZ

!

Le 

centre 

de 

la 

porte 

était 

occupé 

par 

une 

matière 

étrange, 

transparente 

comme 

du 

cristal. 

Je 

l’ef-

fleurai 

du 

bout 

du 

doigt 

et 

m’aperçus 

qu’elle 

était 

aussi molle que de la gélatine…

Volt annonça d’un ton solennel

:

–

Mes amis, je vous présente ma nouvelle invention… 

Cette 

fois, 

pour 

voyager, 

vous 

n’aurez 

pas 

besoin 

de 

machine, il vous suffira de franchir cette porte…

LA PORTE

DU

TEMPS

ET

DE

L´ESPACE

!

Benjamin murmura, stupéfait

:

–

Waouh, génial

!

Je demandai

:

–

Et lorsque nous arriverons dans le passé, cette machine 

ne 

sera-t-elle 

pas… 

euh… 

un 

peu 

trop 

encom-

brante? Comment ferons-nous pour la cacher?

Volt répondit

:

–

Très 

bonne 

observation, 

mon 

ami! 

Vous 

n’aurez 

pas 
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